Quand bien méme une amére couffrance

Dane ce coeur mort pourrait ce ranimer ;
Non, quand bien méme une fleur despérance

Sur mon chemin pourrait encor germer ;

Quand la pudeur, la grice et [innocence
Viendraient en toi me plaindre et me charmer,
Now, chére enfant, ¢i belle dignorance,

Je ne caurais, je nogeraic t aimer.

Un jour pourtant il faudra quil te vienne
Lingtant cupréme od [univers negt rien.

De mon recpect alore quil te couvienne !

Tu trouveras, dang (a joie ou la peine,

Ma tricte main pour coutenir la tienne,



Mon triste coeur pour écouter le tien.

Alfred de Muccet (1810-185%)



